
AMICALE DU 144ème RI

MISSION CHEMIN DES DAMES 2017

CR JOUR 1 : Le Vendredi 14 Avril 2017

Le détachement officiel de l’Amicale du 144ème RI, en direct de l’Aisne, pour remplir sa 
mission de participer à la cérémonie de commémoration du centenaire de la bataille du « Chemin 
des Dames ».

L’AQUITAINE, ici l’AISNE :

Suite à l’ordre d’invitation du chef des Armées, que nous avons reçu il y a quelques jours,
les commandos désignés volontaires se sont préparés pour la bataille du Chemin des Dames.

Alors  que  la  bataille  se  prépare  en  haut  lieu,  le  commando  Lahorgue,  et  son  épouse
Bernadette, sont partis en éclaireur dès le jeudi 13/04 pour faire la route en deux temps avec un gîte
d’étape.

A leur tour les 2 commandos Robert et Lambert se sont mis en route dès le vendredi 14 Avril
matin. Toute la route s’est déroulée sans encombre et sans aucun contact avec l’ennemi, pour nos
deux équipes.

En arrivant à Laon, après contact téléphonique, la jonction des deux équipes de choc s’est
opérée devant  la  cathédrale,  dans  un petit  établissement,  très respectable,  autour  d’une table  et
surtout avec une bière à la main. 
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Cathédrale de Laon Autre clocher de la Cathédrale de Laon



Cette Tongerlo ambrée a un doux parfum de « reviens-y ». 

A présent toutes les conditions sont réunies. Les hostilités peuvent commencer.

Après une petite visite de notre base arrière, nous avons procédé à notre installation dans
notre campement, nom de code « IBIS ».

A partir  de là,  tout  s’est  enchaîné très vite,  notre contact est  arrivé en éclaireur à notre
rendez-vous, comme convenu. Il s’agit de l’agent très spécial Joël TURMEL, notre camarade de
l’UNC de l’Aisne, qui nous avait déjà accueilli à Ribemont il y a 2 ans. Il nous a entraîné dans un
établissement, autour d’une table, afin de partager une bonne bière Tongerlo.

Ensemble, nous avons étudié le plan de bataille afin d’affiner le planning de cette opération
très spéciale. Joël nous a informé que toutes les routes autour du Chemin des dames et de tous les
villages situés au Sud et au Nord du plateau, seront entièrement fermées et totalement interdite à la
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Le commando est au complet avec son
accompagnatrice de charme

La Tongerlo



circulation du Samedi 19h00 au Dimanche 14h00. Nos amis de la bleue quadrillent déjà tout le
terrain depuis 8 jours. Il sera donc très important de bien caler les horaires de notre planning des
opérations.

Après le départ de Joël, nous avons trouvé une bonne table au centre ville de Laon pour
notre dîner, où nous avons pu déguster de bonnes spécialités locales : « Ficelle picarde », et autre
« tarte au maroilles » mémorables.

En arrivant à notre bivouac, notre président a sorti de son havresac le remontant du soldat
bien apprécié depuis Verdun : LA MIRABELLE. La même bouteille entamée l’an dernier lors de
cette bataille mémorable. Nos trois compères n’ont pas pu résister à la redécouvrir avec bonheur et
à l’apprécier à sa juste valeur. Ce doux breuvage réconforte nos braves co-équipiers, si loin de chez
eux, en pensant à tous nos camarades du régiment restés en base arrière dans notre belle Aquitaine.
Un  verre  entraînant  l’autre  nous  sommes  arrivé  au  fond  du  flacon.  Elle  est  morte ! ! !  Mais
heureusement il y a de la réserve . . . Les hôtes de cette aventure ont prévu d’autres remontants pour
la suite : Armagnac et Calva.

Bonne nuit. Il est l’heure de se reposer un peu car demain est une grande journée de visite et
de découverte de ces sites historiques.

A vous l’Aquitaine, ici l’Aisne.

Bertrand, Bernadette, Jean-Claude et Thomas.

CR JOUR 2 : Le Samedi 15 Avril 2017

L’AQUITAINE, ici l’AISNE :

Après une courte nuit, les équipiers de chocs de notre Amicale se sont levés aux aurores
pour débuter cette grande journée de visite. Il fait 5°C.

Avant le départ de notre zone de bivouac, nous avons pris soin d’étudier avec précision les
cartes d’état-major éditées par Jean-Claude, et, sur l’ensemble des sites historiques du Chemin des
Dames, un site stratégique extrêmement important a retenu toute notre attention : « La Caverne
du  Dragon ».  Il  s’agit  donc  de  la  visiter  absolument  dans  la  matinée,  sans  faute.  Les
renseignements de l’avant nous ont permis de connaître l’horaire idéal, qui est d’être à 10h00 sur
place pour la visite guidée.

Donc notre équipe de commandos, s’est dirigée en plein centre du Chemin des Dames en
commençant  par  le  site  de  Cerny–en-Laonnois,  lui-même,  afin  de  reconnaître  les  lieux  de  la
cérémonie du lendemain.

Le Chemin des Dames est  une route de 30 km de long située au sommet  d’un plateau
calcaire de 300 mètres de large, et qui sépare la vallée de l’Aisne au Sud, et la vallée de l’Ailette au
Nord.

« Celui qui tient cette crête aura une vue imprenable 
sur un très grand front et sur une très grande profondeur. »
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Nous avons parcouru ce Chemin des Dames vers l’Est, en direction de la forêt de Vauclair
et de l’abbaye de Vauclair, ce très vaste site religieux, déjà occupé par des moines cisterciens dès
l’an 1134, et dont il n’en reste plus que quelques ruines et des traces de constructions au sol…

Impressionnant ! ! !
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Une partie des ruines

Explication et plan de l'abbaye

Une autre partie



Ensuite, nous nous sommes arrêtés à l'emplacement du Moulin de Vauclair, qui a été décrit
et dessiné par le Capitaine De Menditte, et dont il ne reste plus rien non plus. C’est sur la base
restante du moulin, qu’il a été érigé une statue de Napoléon regardant vers le sud. Nous sommes en
plein vent glacial.

Puis,  nous avons repris le Chemin des Dames.  Guidé par  « l’opérateur carte et GPS »
(Jean-Claude), notre pilote émérite (Bertrand) a su mener sa machine et son équipage sain et sauf,
peu avant 10h00 au site de la Caverne du Dragon, comme prévu par notre plan de marche.

La  visite  de  la  Caverne  débute  par  une  petite  exposition  très  instructive,  avec  un  plan
complet du Chemin des Dames affiché sur le sol et au mur.
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Statue de Napoléon à l'emplacement
du Moulin de Vauclair

Le musée de la Caverne du Dragon



Ensuite, nous avons eu la très bonne surprise de découvrir plusieurs kakemonos relatant les
écrits de Jean Marfaing, (un poilu du 144ème RI qui a participé à la grande guerre et à la bataille

du Chemin des Dames en particulier), dont la famille a donné l’ensemble de ses archives familiales
à la Caverne du Dragon.

Sur cette exposition, notre régiment y est très explicitement présenté, avec son historique et
toutes les dates des batailles auxquelles il a participé. C’est vraiment une très bonne surprise pour la
mémoire de notre régiment et pour la vie de notre Amicale.
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Carte du Chemin des Dames au sol Carte murale du Chemin des Dames

Jean Marfaing Citation à l'ordre du 144° RI

Historique succinct du 144 dans
la Grande Guerre



Ensuite, nous avons visité la Caverne. C’est une ancienne carrière de pierre, souterraine,
dont les galeries s’étendent sur 3 km de long, à l’intérieur de la veine calcaire du plateau, sous le
Chemin des Dames, et qui a été beaucoup utilisée comme point d’observation, puis comme abri et
hôpital de campagne par les Allemands, et par les Français, à tour de rôle, au fur et à mesures des
conquêtes successives.

Notre  guide,  très  charmante,  était  aussi  très  sympathique  et  pleine  de  connaissances  et
d’anecdotes qui ont rendu la visite très vivante. Tout le monde l’écoutait avec grande attention.

A la sortie, nous avons laissé un mot dans leur livre d’or et nous avons échangé nos contacts
avec le conservateur de ce musée, qui s’est montré très intéressé par notre Amicale et a promis qu’il
nous recontacterait.

Nous avons pu admirer à l'extérieur l’œuvre d'un sculpteur allemand réplique de celle du
plateau de la Californie vandalisée il y a quelques temps. Elle sera inaugurée le 16 avril par le
Président de la République.
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Intérieur de la Caverne du Dragon Autre partie de l' intérieur de la Caverne du Dragon

Œuvre d'Haïm Kern, "Ils n'ont pas
choisi leur sépulture"



Ensuite, nous avons repris le Chemin des Dames vers l’Est, et nous nous sommes arrêtés à
la ferme d’Hurtebise pour faire quelques photos. 

La ferme Hurtebise, à côté de la Caverne du Dragon

Ce site, déjà connu par les troupes Napoléonienne dans la campagne de France en 1813-
1814, et malheureusement célèbre aussi en 1917.

Puis, nous avons poussé jusqu’à l’extrémité Est du plateau, qui se termine en contrebas du
Chemin des Dames, par le village de Craonne.

Ce site est  très émouvant pour les connaisseurs,  lorsque l’on se rappelle les écrits  du
Capitaine de Menditte qui nous a précédé il y a 100 ans. De nos jours, nous ne visitons que le
village « moderne », car l’ancien village de Craonne se trouve quelques centaines de mètres plus
loin,  au  pied  du  Chemin  des  Dames,  complètement  détruit  et  inaccessible,  car  il  est  situé  à
l’intérieur de la zone rouge, trop dangereuse encore aujourd’hui. . . 

Pour cette fête du centenaire, le nouveau village est inaccessible en voiture et nous sommes
dirigés vers un parking aménagé dans un champ, situé à quelques centaines de mètres avant le
village. Nous avons emprunté une navette en bus qui fait des rotations en permanence. Le site est
très bien organisé avec beaucoup de charmantes hôtesses, en gilet jaune, qui permettent de guider et
conseiller les visiteurs, ce qui est des plus agréable.

Sur place, plusieurs villages de tentes ont été installés, avec une tente d’accueil de l’office
du tourisme du département, un marché de produits locaux, des tentes et des food-trucks pour la
boisson et la nourriture, ainsi qu’une grande tente pour les concerts abrités devant l’immense champ
aménagé pour le spectacle sons et lumières programmé le soir.
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Trois des participants à l'entrée de Craonne



A l’approche de l’heure du repas de midi, nous avons donc dégusté une « bière bleue » (la
bière du centenaire), à l’abri du vent et de la petite pluie fine qui tombait en alternance, avant de
prendre notre déjeuner sous une tente, et dans le froid, car il fait environ 11°C.

La bière bleue

Peu après 15h00 nous avons repris le Chemin des Dames mais dans l’autre sens cette fois,
vers l’Ouest, en regardant avec précision tous les paysages et toutes les fermes qui jalonne cette
crête jusqu’à son extrémité Ouest :  Le fort de la Malmaison, dont il ne reste plus rien non plus,
qu’une zone de ruines, envahie par la végétation et interdite au public.

Ensuite notre équipe de choc a fait un bref retour au bivouac « IBIS », pour une remise en
condition,  avant  d’enchaîner  sur  la  mission  suivante :  Voir  le  spectacle  sons  et  lumières  de
Craonne. Le délai était très court car nous devions absolument partir assez tôt, avant la fermeture
des routes ! ! ! 
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Descriptif du Fort de la Malmaison Borne sur le Chemin des Dames



Nous sommes bien arrivés, largement dans les temps, grâce à notre équipage de choc au
guidage et  au pilotage précis. Il est  vrai que nous connaissions déjà la route et  les nombreuses
déviations grâces aux reconnaissances menées le matin.

Nous avons pris notre dîner sur place, et profité des nombreux concerts sous chapiteaux,
dont  un  groupe Corse  avec  de  très  belles  voix  et  un groupe Béarnais,  haut  en  couleur  et  très
sympathique qui nous ont permis de patienter jusqu’à la tombée de la nuit.

Un très grande foule a fait le déplacement, et grâce aux très importantes mesures de sécurité
mises en place, tout s’est passé dans le calme et sans aucun problème. 

Puis, le spectacle a débuté. Ce fût une très grosse production financée par le département de
l’Aisne. Sons, lumières et pyrotechnies étaient vraiment somptueux, avec de nombreux figurants,
répartis dans plusieurs tableaux successifs qui se déroulait de part et d’autre de la scène centrale,
très grande et surmontée par un écran géant. L’ensemble des installations scéniques faisait plus de
70m mètres de front. Nous avons profité de ce très beau spectacle qui a duré près de 2h00, quand
même, et qui s’est terminé par un superbe feu d’artifice, dont les échos des explosions nous revenait
du côté gauche, venant du Chemin des Dames, comme s’il voulait nous rappeler qu’il est là, lui
aussi.
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Groupe Béarnais Nadau sous chapiteau

Spectatrice attentive... et affamée … et spectateurs aussi



Le retour du commando, jusqu’au bivouac, s’est fait dans le silence, après une très grosse
journée difficile et éprouvante, à tel point qu’ils ne se sont même pas laissés tenter par la dive
bouteille, et passé 1h00 du matin, ils sont tous tombés comme des masses dans les bras de Morphée.

Fin du jour 2.

A vous l’Aquitaine ici l’Aisne.

Bertrand, Bernadette, Jean-Claude et Thomas.

CR JOUR 3 : Le Dimanche 16 Avril 2017

L’AQUITAINE, ici l’AISNE :

Après une très courte nuit, nos équipiers de chocs se sont levés aux aurores pour attaquer
cette  très  grande  journée,  qui  est  le  but  de  notre  déplacement :  La  cérémonie  officielle  de
commémoration du centenaire de la bataille du chemin des dames du 16 Avril 1917.

Alors que notre équipe attendait l’ouverture de la popote pour prendre un bon jus bien chaud
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sur  l’aire  de  bivouac  « IBIS »,  l’heure  tournait.  Finalement  nous  avons  vite  compris  que  ces
faignants de popotiers se lèvent plus tard le Dimanche. Nous sommes donc partis avec l’invitation
nominative et la carte d’identité en poche,  mais le ventre vide, afin de ne pas être en retard au
rendez-vous fixé à 7h30 sur le parking d’un supermarché Carrefour près de Laon.

Une organisation exceptionnelle, de nombreuses, et très belles hôtesses, en gilet jaunes, nous
ont guidé sur le parking et nous ont indiqué le point de rassemblement et de contrôle.

Filtrage,  contrôles  des  cartons  d’invitation  et  des  cartes  d’identité,  fouille  obligatoire  et
passage au détecteur, puis pose du bracelet orange, le fameux sésame pour monter dans les 5 bus
qui nous amènent à Cerny-en-Laonnois, escortés par des motos de gendarmerie devant et derrière.
Nous y sommes ! ! !

Accueillis sous un immense chapiteau,  nous dégustons avec grande joie ce bon jus bien
chaud et ces viennoiseries qui descendent directement au plus profond de nos estomacs affamés.

Après une brève visite du site, agrémenté d’une petite exposition relatant la guerre de 14-18
pour  patienter,  avant  l’heure  de  la  cérémonie,  nous  avons  aussi  tenté  de  faire  un  petit  tour  à
l’intérieur de la nécropole, située juste à côté. Nous avons marché quelques mètres et la première
tombe que nous avons vue, au hasard devant nous, était celle d’un ancien du 144ème R.I. ! ! ! 
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Première tombe trouvée dans la
Nécropole de Cerny

Enfin le petit déjeuner



Le hasard fait bien les choses ! ! !
C’est un signe, il n’y a donc plus aucun doute, nous sommes vraiment là pour ça ! ! ! 

Nous l’avons prise en photo évidemment, tout en sachant bien que nous allons revenir très
rapidement, après la cérémonie, pour rechercher toutes les autres, et les prendre en photo une par
une également.

L’heure de la  mise en place a  sonné.  Nous nous dirigeons vers la  tribune et  nous nous
sommes installés,  au 8ème rang (en partant  du bas)  et  sur les 4 places  situées  de suite  après  la
première allée de gauche.

Très bien placés pour la vision totale de la chapelle, des discours et de l’écran géant.

Dès 09h00, l’écran géant a commencé à diffuser des reportages sur la grande guerre. Puis
nous avons pu suivre en direct de France 3, toutes les activités de la matinée.

A 09h30 le Président est arrivé au plateau de Californie, où il a fait une visite du site et il a
rencontré des habitants qui ont fait une marche à pied ensemble, dès l’aube, pour gravir le chemin
des dames jusque là. Des enfants ont alors entonné, pour la première fois en public, la chanson de
Craonne, qui a été longtemps interdite. Ce fut une grande émotion pour les habitants.
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Ensemble du dispositif avec chapelle, troupes, écran géant...



Ensuite, vers 10h00, il s’est arrêté un peu plus loin, à la caverne du Dragon où il a inauguré
la grande sculpture d’un artiste allemand située devant l’entrée.

Il est arrivé à 10h30 à Cerny-en-Laonnois. Il est passé juste devant notre tribune et il a été
accueilli par le Chef de Corps du 501ème RC de Mourmelon, qui lui a rendu les honneurs. Puis il a
procédé à l’inspection des troupes (Garde républicaine, Gendarmerie, Marine, Aviation, et Armée de
terre).

Ensuite, il a commencé par visiter le cimetière Français où il a déposé une gerbe de fleur,
puis le cimetière Allemand.

Ensuite,  il  est  venu s’asseoir  devant  la  chapelle,  avec M. Lionel  Jospin (ancien premier
ministre), M Le Drian (Ministre de la défense), et M. Todeschini (Secrétaire d’état aux anciens
combattants et au devoir de mémoire), accompagnés de nombreux députés et autres élus, avec tous
les officiels locaux évidemment.

La cérémonie était  intéressante,  le  narrateur  André Dussolier,  les enfants qui  ont  lu  des
passages, ainsi que les quelques artistes, qui ont poussé la chansonnette, ou lu des textes, ont rendus
ce moment très intense et émouvant.

Nous vous invitons à revoir cette cérémonie qui passera certainement en replay sur le site de
« France 3.fr ».

Nous sommes même passés à la télévision (vous pouvez nous apercevoir, tous les quatre,
assis dans la tribune, à 2h16min du début du reportage).

Ensuite, le Président a fait son discours officiel, un petit peu long mais bien.
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Les Honneurs Les troupes

Le Président à la tribune



A la fin de la cérémonie, vers 12h00, nous nous sommes rapprochés du bord de la route pour
apercevoir  le  Président  de près,  de très  près,  et  trop près  d’ailleurs  pour  Thomas qui  s’est  fait
repousser violemment par  les gardes du corps qui  ont  dégagé le  passage pour laisser passer le
Président, qui leur joue des tours en changeant de direction sans prévenir.

Bref,  nous  l’avons  suivi  et  nous  avons  forcé  le  barrage  de  filtrage  sans  montrer  notre
bracelet, qui n’était pas de la bonne couleur, pour pouvoir entrer dans la tente VIP et l’apercevoir
encore, prenant son bain de foule, triée sur le volet.

Parfois cela peu servir d’être en tenue !

Une fois sous la tente, nous l’avons encore suivi et tenté de lui parler, et c’est finalement
Jean-Claude qui a réussi à l’approcher, lui faire signer son carton d’invitation et lui serrer la main.
Heureusement, Bertrand était aux aguets, avec son appareil photo pour immortaliser la scène. Les
commandos de notre Amicale ont plus d’un tour dans leurs sacs et savent encore montrer de bons
vieux réflexes de baroudeurs.

Le Président de la République et le Vice-président de l'Amicale
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Invitation dédicacée par le Président de la République



Une fois  remis  de  nos  émotions,  nous  avons  dégusté  une  coupe de  kir  royal  au  buffet
présidentiel avant de quitter tranquillement cette tente, qui n’était pas pour nous.

Nous sommes donc retournés à la grande tente d’accueil pour récupérer nos sachets repas.
Mais il était trop tard il n’y en avait déjà plus du tout. Il est vrai que nos héros ne peuvent pas être à
la fois avec le Président de la République et faire la queue pour des sachets repas.

Avant  de partir,  nos  camarades  ont  visité  la  chapelle  qui  était  maintenant  accessible  au
public. Cette chapelle est toute petite et à l’intérieur de très nombreuses plaques commémoratives
sont exposées sur la totalité des murs.

Nous avons trouvé celle du 144ème RI.

En sortant, nous avons établi le contact avec notre agent infiltré Joël Turmel, le président de
l’UNC de  Ribemont  (02),  qui  était  présent,  lui  aussi,  mais  dans  la  nécropole,  avec  les  porte-
drapeaux, et nous nous sommes dits au revoir devant la Chapelle de Cerny-en-Laonnois.
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Avec Joël Turmel, Président UNC de Ribemont

Dans la chapelle de Cerny en Laonnois



C’est donc le ventre vide mais des souvenirs pleins la tête que nous sommes repartis vers les
bus où une foule immense attendait  la  mise en place des rotations du retour,  5 bus par 5 bus,
escortés par les motards, comme à l’aller.

Nous avons réussi à monter dans la 2ème vague et nous sommes arrivé vers 14h30 à Laon,
affamés.

Après un bref passage de remise en condition au bivouac nous sommes ressortis aussitôt
pour trouver une crèmerie afin de satisfaire nos estomacs. Malheureusement à cette heure là, il ne
restait que la popote de nos camarades Américains, de la compagnie Mac Donald, stationnée non
loin, qui est encore ouverte.

A ce  moment  là,  la  bataille  terminée  et  la  satisfaction  du  devoir  accompli,  le  binôme
Lahorgue a  chargé ses bagages,  préparé son retour,  et  nous nous sommes séparés sur l’aire de
bivouac.

Les compères Robert et Lambert sont repartis aussitôt à la nécropole de Cerny pour finir de
rechercher et prendre en photo toutes les tombes du 144ème RI.

Nécropole de Cerny en Laonnois

A deux, en marchant face à face, chacun dans une allée du cimetière, ils ont passé en revue
chacune des 2 170 tombes présentes, et ils ont trouvé 92 tombes qu’ils ont pris en photo.  Sur la
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A table !!!



plaque de l'Ossuaire, ils ont aussi trouvé 21 noms de décédés appartenant au 144.

Ensuite, pour ne pas être venus pour si peu, ils sont aussi allés jusqu’à la nécropole  de
Craonnelle, où ils ont fait de même. Et, là encore, ils ont pris 18 photos de tombes du 144.

Au total cela fait 131 noms de poilus du 144ème RI trouvés dans ces 2 nécropoles, (dont
110  individuelles  et  21  dans  l’ossuaire).  L’ensemble  du  fichier  sera  envoyé  à  nos  camarades
archivistes afin de mettre à jour notre base de données de tous nos morts et disparus de cette guerre.

Après  cette  3ème journée  intense,  ils  ont  quitté  le  Chemin  des  Dames  avec  fierté.  Cette
bataille fût longue et difficile, mais ils l’ont fait et ils ont survécu.

Ils sont donc repartis tous les deux sur Laon pour trouver une bonne table afin de dîner en
tête à tête, en commençant par une bonne bière évidemment.

Le  soir,  une  fois  rentrés  au  Bivouac  ils  ont  enfin  entamé  la  rédaction  des  3  premiers
comptes-rendus  quotidiens,  autour  d’un  bon  verre  d’armagnac  Robertais et  d’un  calva
Lambertais.

Avec un tel emploi du temps il était absolument impossible de pouvoir les rédiger plus tôt.
La diffusion du premier jour s’est donc faite avec un léger différé, et les autres en suivant.

Après avoir bien travaillé ils se sont couchés, heureux du devoir accompli.

Fin du jour 3.

A vous l’Aquitaine ici l’Aisne.

Bertrand, Bernadette, Jean-Claude et Thomas.

CR JOUR 4 : Le Lundi 17 Avril 2017

L’AQUITAINE, ici l’AISNE :

Après une très bonne nuit, enfin ! ! ! Car c’est la première nuit complète que nous avons eu
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Nécropole de Craonnelle



depuis le début de cette mission éprouvante. Nos équipiers de chocs se sont levés tranquillement, et
ont pris leur petit déjeuner à la popote du bivouac,  qui a ouvert plus tard aussi, car c’est un jour
férié : Nous sommes Lundi de Pâques. 

« Joyeuses pâques à tous nos camarades de l’Amicale du 144ème RI ! ! ! »

Ensuite,  ils  ont  chargé  leur  monture  et  ont  pris  le  chemin  du  retour  vers  notre  chère
Aquitaine qui nous semble si lointaine, paisible, et surtout à l’abri de ce chaos et de cet enfer du
Chemin des Dames.

La route s’est très bien déroulée, surtout le passage de Paris avant 10h00. Avec un relais
toutes les 2 heures, qui permet de changer de conducteur, notre équipage est entré sur la rocade
Bordelaise peu avant 16h00.

Premières choses importantes : Rendre compte à notre président et remercier notre ami Joël
Turmel. C’est choses faites.

Rentrés sains et saufs de ce voyage au bout de l’enfer, la fin de mission leur permet de se
relâcher. De retour dans leurs foyers ils peuvent maintenant témoigner du contenu de leur emploi du
temps de ces 4 jours de folie, passés dans cette petite partie du département de l’Aisne, si loin de
chez eux, et se jeter sur internet pour visualiser l’intégralité de l’émission de France 3 afin de revoir,
en boucle, le passage le plus célèbre de nos 4 héros : la minute située à 2h16 du début.

Quelle apothéose ! ! ! Et quelle fierté de montrer à sa famille le résultat de notre engagement
volontaire et bénévole. . . 

Notre Amicale est vraiment très vivante et le mérite amplement. C’est avec une très grande
fierté que nous avons représenté l’Amicale du 144ème R.I., et discuté avec toutes les personnes
rencontrées sur place.

Nous  avons  été  très  bien  accueillis  partout  où  nous  sommes  allés.  Notre  séjour  s’est
vraiment très bien déroulé,  sans aucune fausse note et  nous rentrons emplis  de souvenirs et  de
bonheur.

Fin du jour 4 et fin de mission.

A vous l’Aisne, ici l’Aquitaine.

Bertrand, Bernadette, Jean-Claude et Thomas.
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